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Santé Faitsdivers

Belfort

Spectaculaire floraison
Vous l’avez tous remarqué. Le printemps, après un
si long retard, se rattrape dare­dare. Un peu
partout, la floraison des arbres est spectaculaire,
comme ici ce beau cerisier de ville. Les fleurs sont
apparues en un après­midi ! Photo xavier GORAU

Colombier­Fontaine

450 kilomètres en pagayant
Des cadres du club Canoë kayak audincourtois
réalisent actuellement la descente intégrale du
Doubs (450 km) en recensant la totalité des barrages
qui le jalonnent. Hiermidi, ils étaient à hauteur de
Colombier­Fontaine (mi­parcours). Photo F.R.

Mandeure

Peugeot Scooters prêt à foncer
Lesmédaillés du travail ont écouté attentivement
hier leur nouveau directeur général. Frédéric Fabre
leur a rappelé leur engagement pour ne pas faiblir
face à l’enjeu de la plus forte saison de vente, qui
coïncide cette fois avec le lancement duMetropolis.

Belfort

Place aux fleurs
Lamanifestation estivale « Belflorissimo » aura
lieu du 9 au 12mai place Corbis avec le Burkina
Faso en invité d’honneur, dans le cadre des 30 ans
du jumelage de solidarité liant le Territoire de
Belfort et la région de Tanghin­Dassouri.

Faitsetméfaits
Les routes
sous contrôle
Doubs.­ Afin de mettre un
terme au relâchement du
comportement de certains
conducteurs et de réussir à
réduire le nombre de
victimes sur la route, les
forces de l’ordre resteront
fortement mobilisées
durant ce second week­end
de vacances. Près de 460
gendarmes et policiers
effectueront 225
opérations de contrôle. Ils
porteront essentiellement
sur l’alcool, la vitesse, la
conduite dangereuse.
L’ensemble des routes du
département est concerné.
Il est demandé à tous les
usagers de se conformer
aux règles du code de la
route et d’adopter
prudence et vigilance dans
leur conduite pour ne pas
mettre en danger la vie des
autres et la leur.

La benne de déchets
verts se renverse
Chavannes­sur­
l’Etang.­ Jeudi à 18 h 45,
un accident s’est produit
sur la route principale de
Chavannes­sur­l’Etang
(68). Un camion tractant
deux bennes de déchets
verts roulait en direction
d’Hirsingue pour aller
livrer à l’entreprise
Sundgau Compost.
Soudain, la première benne
s’est soulevée et couchée
sur le côté, entraînant la
cabine. La seconde benne
n’a pas été touchée. Le
chauffeur, âgé de 40 ans, a
été légèrement blessé.
Les pompiers ont mis deux
heures à nettoyer la
chaussée. L’ensemble
routier a été remorqué par
la société Josseron
d’Illzach, tandis que la
gendarmerie de
Dannemarie, sous le
commandement du
lieutenant Le Masson, a mis
en place une déviation.
Le trafic est rentré dans
l’ordre à minuit.

Feu de combles
Saint­Dizier­l’Evêque.­
A 8 h 40 vendredi, les
pompiers de Beaucourt,
des Tourelles, de Delle et
de Belfort Sud et Nord se
sont rendus 2 impasse des
Esserts à Saint­Dizier­
l’Evêque. Un feu avait pris
sous toiture. Il pourrait
s’agir d’un feu de
cheminée. Environ 100 m²
de combles ont été
détruits. Le logement est
inhabitable. La mairie a été
avisée et le couple sera
relogé.

Le policier en civil
repère deux
cambrioleurs
Essert.­ A 18 h 10 jeudi,
un policier vient de finir
son service. En civil, il
rentre chez lui. De passage
rue De­Gaulle à Essert, il
remarque deux individus
au comportement suspect.
Le policier décide de les
surveiller et prévient ses
collègues. Quelques
minutes plus tard, les deux
jeunes Belfortains de 18 et
20 ans ressortent d’une
habitation avec un écran
plat. Ils s’apprêtaient à
prendre la fuite, sur un
scooter, lorsque les
policiers – en service cette
fois – les ont interpellés.
Les deux cambrioleurs n’en
sont pas à leur coup
d’essai. Samedi dernier, ils
ont essayé de voler une
voiture, près de l’hôpital,
rue de Mulhouse. N’y
parvenant pas, ils l’ont
incendiée. Ils ont
également dérobé un
scooter. Ils seront jugés
pour l’ensemble de ces
faits le 21 juin.

LaCNL faceà sonavenir
LE CONGRÈS FÉDÉRAL de
la CNL s’est déroulé à Pont­
de­Roide. Une vingtaine
d’amicales CNL étaient pré­
sentes, venant du Doubs, de la
Haute­Saône et du Territoire
de Belfort. Les amicales re­
présentaient un grand nom­
bre de quartiers, dont certains
en renouvellement urbain
comme Champvallon, la Chif­
fogne et Planoise dans le
Doubs, ou bien encore les Ré­
sidences et les Glacis dans le
Territoire de Belfort.

En terre rudipontaine c’est
donc l’amicale des Charmilles
qui accueillait, et Denis Ar­
noux, maire de la commune
est même venu souhaiter la
bienvenue à tous. Le thème du
jour était la préparation du
congrès national CNL d’Es­
chirolles dans l’Isère, afin de
définir les orientations de la
confédération sur les trois an­
nées à venir et préparer un
bon centenaire pour 2016. En
ces temps de crise il a été rap­

pelé que les charges incom­
pressibles s’envolent : prix de
l’énergie, des taxes, des loyers,
des assurances, rien que pour
le gaz plus 80 % en 7 ans.

Le problème du finance­
ment du logement social a été
abordé, l’Etat ne donne plus
rien depuis plusieurs années
pour les réhabilitations, et
pour les constructions neuves
seuls les logements pour les
personnes sous le seuil de
pauvreté sont subventionnés
à hauteur de 3.600 €/logement

pour un coût moyen de
130.000 € au logement. De
plus les APL s’amenuisent, et
les CAF oublient régulière­
ment de prévenir leurs alloca­
tairesdeschangements, ce qui
très régulièrement met des lo­
cataires dans l’endettement,
les quittances envoyées par
les bailleurs les avisant de ce
changement n’arrivant que
deux mois après la baisse de
l’APL. Ainsi les amicales de­
mandent :unretourde l’aideà

la construction et la réhabili­
tation du logement HLM, une
APL en relation avec la réalité
du coût du logement ainsi
qu’avec les ressources des lo­
cataires et versée depuis le
premier euro des l’entrée
dans les lieux, ainsi qu’une
TVA sur l’énergie à 5 %.
Autant de points qui ne man­
queront pas d’être abordés
lors du prochain congrès na­
tional.

Denotrecorrrespondante
locale:GéraldineAuguste

K Les amicales CNL en réunion à Pont­de­Roide.

Logement

Chirurgieaulaser
Depuisle29mars,lecentre
hospitalierdeBelfort­
Montbéliardsoignel’adénome
delaprostategrâceauGreen
Light.Uneinnovation,nonune
révolution!

«C’ est notre dernier
joujou » plaisan­
te le docteur Ah­
mad Atassi, chef
du service de

chirurgie urologique au centre hospi­
talier de Belfort­Montbéliard (CHBM).
Depuis trois semaines, le site André­
Bouloche est équipé d’un outil de tech­
nologie de pointe, le Green Light. « Un
laser qui soigne l’adénome de la pros­
tate » définit l’urologue.

Démonstration aubloc
En soi, la pathologie n’est pas grave. Il

s’agit d’une hypertrophie bénigne de la
prostate, fréquente chez les hommes
après 50 ans, mais aux conséquences
désagréables et douloureuses (lire ci­
dessous). Jusqu’ici, la maladie était
traitée de différentes manières : les
médicaments ou, quand ils ne font plus
effet, l’opération par voies haute ou
naturelle (ci­dessous). « Le problème,
ce sont les hémorragies, très courantes
en urologie ».

Le traitement de vaporisation par la­
ser permet une diminution des saigne­
ments et, du coup, une meilleure prise
en charge des patients à risque (âgés
ou souffrant de problèmes cardia­
ques) : « Le risque hémorragique est le
stress du chirurgien », concède le doc­
teur Atassi. Autres avantages du laser :
la réduction de l’hospitalisation qui

passe de 5/6 jours à 2 jours : « On baisse
aussi le coût. La différence est de 655 €.
D’ici 2 ou 3 mois, je pense même propo­
ser une chirurgie en ambulatoire. ».
Seule condition : ne pas souffrir d’un
cancer de la prostate…

Pour l’instant, le docteur Atassi se fait
la main sur des malades résistants.
Hier matin, démonstration in situ, dans
le bloc opératoire : « Cet homme a 79
ans et ne répond plus au traitement
médical » précise le spécialiste, blouse
verte, masque et charlotte sur la tête.
Installation du générateur équipé
d’une caméra : « L’appareil nous est
mis à disposition par le fabriquant.
Nous ne payons que la fibre du laser,

810 € par patient. Techniquement, ce
n’est pas compliqué » affirme le chirur­
gien.

Extinction des lumières. La lumière
verte du laser, même fluorescente,
éclaire le bloc. L’opération dure entre
30 et 90 minutes. « Quand vous souffrez
d’une hypertrophie, votre prostate est
tellement grosse que l’urine ne peut
plus couler. Avec le laser, on vaporise
les tissus, on élargit le canal urinaire en
enlevant l’adénome qui l’entoure com­
me on creuserait une pomme », détaille
le spécialiste. D’ici quelques heures, le
patient sera sur pied et guéri. Une in­
novation, non une révolution !

AudeLAMBERT

K Neuvième opération au moyen du Green Light hier matin pour le docteur Atassi : moins
d’hospitalisation, moins de risque de maladies nosocomiales. Photo Francis REINOSO

L’adénomede laprostate :300patientsopérés,paran,auCHBM

L’adénome ou
hypertrophie bénigne de la
prostate est une pathologie
fréquente chez les hommes
à partir de 50 ans. On
compte 1 million de
malades en France.
Chaque année, 80.000
personnes sont opérées. Le
service d’urologie du
CHBM opère 300 patients
(qui souffrent de cette

pathologie) par an.
L’adénome provoque le
grossissement de la
prostate et un
rétrécissement du canal
urinaire. Conséquences : le
malade urine mal, très
souvent et son jet est très
faible. Il peut même
souffrir de rétention
d’urine. L’adénome est
traité grâce à des

médicaments ou des
opérations quand ces
derniers ne font plus effet.
La chirurgie se fait le plus
souvent par voie naturelle
(la verge) ou par voie haute
(le ventre). Le Green Light
ou traitement par laser est
utilisé dans une trentaine
d’hôpitaux en
France. « Notre direction a
fait le choix d’une politique

innovante», indique le
docteur Atassi. Certains
praticiens utilisent déjà la
chirurgie ambulatoire. Un
gain de temps pour le
patient qui entre le matin à
l’hôpital et qui sort le soir.
L’opération par laser
s’effectue sous anesthésie
générale ou locale suivant
l’état de santé des patients.

A.L.

Violent feude toiture

Mancenans.­ Il était 10 h 30,
quand un violent feu s’est
déclaré dans une ferme ré­
novée, au numéro 8, rue
Principale chez Eric Pou­
thier, son épouse et leurs
deux enfants. À ce moment
de la journée, seul le plus
jeune des garçons, âgé de 14
ans, était présent. L’adoles­
cent a vu de la fumée et en­
tendu du bruit. Il a réussi à
sortir à temps tout en don­
nant l’alerte. Il n’y a aucune
victime. La toiture s’est rapi­
dement embrasée.

Une quarantaine de pom­
piers de Colombier­Fontai­
ne, L’Isle­sur­le­Doubs,
Clerval et Montbéliard se
sont rendus sur place. Ils ont
circonscrit le feu avec des

moyens importants : trois
fourgons­incendie et une ci­
terne d’une capacité de
10.000 litres d’eau.

Les dégâts sont consé­
quents : la famille a dû être
relogée. Les opérations des
secours ont duré longtemps.
Le site a été surveillé jus­
qu’au soir pour éviter toute
reprise. Les gendarmes
étaient également présents.
L’origine du sinistre n’est
pas déterminée. Une cause
accidentelle est privilégiée.
Le feu pourrait provenir
d’un fourneau, d’un chauf­
fage à granulés. Un techni­
cien en identification crimi­
n e l l e ( T I C ) d e l a
gendarmerie effectuera des
relevés aujourd’hui.

K Les dégâts sont considérables. Photo DR

Dans lavitrine
de labanque

Non, il ne s’agit pas d’un
casse à la voiture bélier ! Si
la vitrine de la Caisse
d’épargne de Valdoie, rue
Carnot, a été endommagée,
pas question de hold­up. Les
vitres ont été remplacées
par de solides plaques de
contreplaqué à la suite d’un
accident.

Jeudi soir, à 22 h, une con­
ductrice a perdu le contrôle

de sa voiture dans le virage.
Elle a terminé sa course con­
tre la vitrine de la banque.

Les dégâts sont plus spec­
taculaires que graves. La
conductrice s’en sort indem­
ne. Sa passagère, une Bel­
fortaine de 17 ans, se plai­
gnai t de douleurs aux
cervicales. Elle a été prise en
charge par les pompiers de
Belfort Nord et Sud.

I.P.

K Des plaques de contreplaqué remplacent les vitres sur la vitrine
endommagée. Photo ER

Ducinémadans l’Aire
Une cinéaste belfortaine au Pathé le 25 avril
Après une carrière bien remplie pour la télévision, Françoise
Charpiat, originaire de Belfort, a décidé de faire du cinéma.
Elle vient de réaliser « Cheba Louisa » avec Isabelle Carré et
Rachida Brakni. La sortie nationale est prévue le 8 mai.
Françoise Charpiat présentera son film en avant­première le
jeudi 25 avril à 20 h au cinéma Pathé à Belfort.

Festival du film d’un jour du 9 au 12 mai
La huitième édition du festival du film d’un jour aura lieu du 9
au 12 mai à l’UTBM de Sévenans, à l’initiative de l’association
des étudiants. Ce festival est devenu l’un des événements
principaux de la vie étudiante dans l’Aire urbaine. C’est un
rendez­vous de passion et de défi : réaliser un court­métrage
en 50 heures. Quinze équipes venues de toute la France
seront présentes autour d’un thème tiré au sort.


